
Sous la bannière du Vrai Blainville

François Cantin se présente à la mairie
de Blainville
marie
GRENON

Seul représentant au conseil
municipal élu en 2001 sous la
bannière du Vrai Blainville,
Dominic Cayer a présenté, le mardi
28 juin dernier, François Cantin
comme étant la personne ayant les
qualités requises pour devenir le
futur maire de Blainville en
novembre prochain.

Devant un groupe de militants de la
formation politique, Dominic Cayer
a indiqué que ça prend, à
Blainville, un maire qui a une
vision, qui saura rétablir les
relations avec les villes voisines et
qui fera en sorte que la
Municipalité reprenne sa place dans
la région.

Faisant taire les rumeurs voulant qu'il brigue les suffrages à la mairie, le conseiller et jeune père de
famille a affirmé qu'il n'a pas la disponibilité requise, la gestion de ses entreprises en pleine
croissance ne laissant plus de place pour davantage d'engagement. «J'ai été sollicité. Pour moi, un
maire doit avoir du temps à investir dans sa municipalité. Je ne me voyais pas offrir à la population
un maire dévoué mais qui n'aurait pas pu donner toute l'attention nécessaire à sa tâche.»

«François Cantin a toute ma confiance. C'est un homme stable, équilibré, attentionné, qui va jouer
une rôle de rassembleur. On n'a pas besoin d'une vedette», a lancé Dominic Cayer.

Du pareil au même
Pour M. Cayer, le fait que l'équipe Gingras ait nommé M. Ratthé à sa tête ne l'impressionne guère.
Selon lui, M. Ratthé a eu des dizaines d'occasions, à titre de conseiller, de s'opposer à certains
décisions prises par son équipe ou de dénoncer des choses, ce qu'il, dira Dominic Cayer, n'a jamais
fait. «Pierre Gingras et Daniel Ratthé, c'est du pareil au même», dit-il.

Le conseiller a soutenu que c'est l'année où il faut que le Vrai Blainville soit porté au pouvoir. Pour
ce, il a dit avoir besoin que les gens aillent voter. «Malgré les attaques et les procédures judiciaires,
on n'a pas réussi à freiner mon ardeur. J'ai le gout de m'investir davantage», a déclaré Dominic

(Photo Michel Chartrand)
Dominic Cayer dit avoir une entière confiance au candidat à
la mairie sous la bannière du Vrai Blainville, François Cantin.



Cayer qui a dû, en cour, défendre son élection qui, on se rappellera, a été contestée par l'équipe
Gingras.

D'après M. Cayer, ce n'est pas normal qu'une ville telle que Blainville ne se démarque pas plus sur
l'échiquier régional. «Est-ce normal qu'on n'entende pas parler plus de Blainville, alors qu'elle se
développe davantage que les autres villes? On doit utiliser le développement pour favoriser les
citoyens. Notre formation a bien compris le message: les gens aiment Blainville mais conviennent
que nous pouvons faire plus.»

En 1997, avec Albert Davoine comme candidat à la mairie, le Vrai Blainville est allé chercher 42 %
du vote et en 2001, avec François Cantin à la tête des troupes, il a récolté 44 % du vote. «En 2005,
nous allons aller chercher 42 % plus 44 % des votes», a déclaré François Cantin, visiblement
confiant.

Ce dernier, qui a observé l'administration en place au cours des quatre dernières années et assisté à
presque toutes les assemblées publiques, en avait long à dire aux militants. Le candidat à la mairie a
donné des exemples flagrants de mauvaise gestion. Parmi ceux-ci, un a retenu l'attention:
l'administration en place poursuit des professionnels et continue d'accorder des contrats à ces
mêmes firmes.

«Avec Daniel Ratthé, on ne pense pas qu'il y ait des changements», de dire François Cantin. «On va
faire une campagne positive. On veut que les gens soient conscients du type de gestion de l'équipe
en place», a-t-il affirmé.
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